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LA ministre déléguée auxSports, à la Culture et au Tou-risme, Laeticia Diwekou, aéchangé dernièrement à Lam-baréné avec les notables et lesjeunes d'Adouma, ce célèbrequartier situé sur la rivedroite du fleuve Ogooué dontelle est d'ailleurs native. Cette visite intervenait aprèsune autre au cours de laquelleelle a été  présentée aux po-pulations locales, il y aquelques semaines, au quar-tier Abongo, à la suite de sonentrée au gouvernement. Lajeune ministre est allée, cettefois-ci, prendre langue avec lafrange de la population de la

rive droite de ladite com-mune. Une rencontre placéepar l’initiatrice sous le signede l’amour envers avec sesparents, jeunes et moinsjeunes.A cette occasion, c'est laconcession du chef du quar-tier Adouma, Jean Mikoghé,qui a servi de cadre à ce ren-dez-vous, entamé par uneprière dite par le pasteurPierre Essono Ndong, del’Eglise protestante duditquartier. Prenant la parole, la ministredéléguée a ensuite planté ledécor : « Merci de me recevoir,
et je suis contente de vous voir
très nombreux répondre à mon
appel afin de discuter ensem-
ble des choses de notre pays. Je
suis  ici  au  milieu  des  miens,
étant fille de ce quartier qui est
placé à  l’entrée de  la ville de

Lambaréné. Ne vous gênez pas
de faire toutes les propositions
allant dans le sens de l’amélio-
ration des  techniques de  tra-
vail  et  de  la  cohésion
sociale. Nous devons nous ser-
rer les coudes pour travailler
notre province, partant notre
pays.»La parole a alors été laissée àses interlocuteurs venus éga-lement de Schweitzer etMoussamoukougou. Les uns et les autres ontdonné leurs opinions et posi-tions sur les problèmes duchômage des jeunes et la si-tuation de précarité des per-sonnes du troisième âge. Aupassage, les uns et les autresse sont dit heureux de la no-mination de leur fille auxhautes fonctions de ministredéléguée. Sur ce sujet tout particulier, le

notable Joseph Ngome s'estfait le porte-parole des popu-lations : «Je voudrais ici et pu-
bliquement, devant vous tous,
remercier du fond du cœur le
président de la République (...)
Ali Bongo Ondimba pour avoir
nommé  notre  fille  au  presti-
gieux poste de ministre de  la
République. Monsieur le prési-
dent, soyez rassuré de notre in-
défectible  attachement  en
votre  politique  d’égalité  de
chance (...). Ces remerciements
vont également à monsieur le
Premier ministre (...), Emma-
nuel Issozet Ngondet ainsi qu’à
toutes personnes qui,de loin ou
de près, ont œuvré pour cette
nomination.»

ENTREPRENEURIAT• Aprèscette phase de discussion fra-ternelle et amicale, les nota-bles ont sacrifié à un rituel,

celui consistant à donner desages conseils à leur fille dansle cadre de ses fonctions mi-nistérielles. Ils l'ont assuréede leur soutien permanent etindéfectible pour mieux ac-complir sa lourde mission. Reprenant la parole, LaeticiaDiwekou s'est dit sensible àces conseils, et a remercié sesaînés pour leur sagesse. Elle apromis que ses portes restentgrandement ouvertes à tout lemonde, dans le cadre biencompris de l'intérêt de la pro-vince du Moyen-Ogooué, ceGabon en miniature. Avant de lever la séance, Lae-titia Diwekou a répondu à l’in-terrogation des jeunes sur lesnouvelles réformes en coursdécidées par les plus hautesautorités de l’Etat. « …Soyez
assurés que ces réformes et ces
décisions prises par le sommet

de l’Etat sont très importantes
pour notre pays, compte tenu
du fait que notre économie fait
face à de nombreux problèmes.
Donc  il  faut  assainir.  Il  est
question que  l’Etat  voie  clair
dans le nombre de ses agents,
parce  qu’il  y  a  trop  de  fonc-
tionnaires  fantômes  qui  per-
çoivent  des  salaires  sans
travailler. Après  le nettoyage
des fichiers et après avoir mis
de l'ordre dans la maison, tout
redeviendra  comme  par  le
passé. », leur a-t-telle dit. Enfin, elle a exhorté sesjeunes frères et sœurs migo-véens à s’engager dans le do-maine de l’entrepreneuriat,afin de soulager l’Etat. Tout enleur  garantissant un suivi parl’Etat. Pour elle, l’entrepre-neuriat est une solution de de-main car la fonction publiqueest saturée.  

Laeticia Diwekou échange chaleureusement avec les populations de la rive droite 
Moyen-Ogooué/Département de l’Ogooué et des Lacs/En séjour à Lambaréné...

Esaïe NDILOROUM
Lambaréné/Gabon

Laeticia Diwekou s'entretenant...
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.... avec les notables ...
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... et les populations de la rive droite.
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LE Réseau des femmes leadersdu Moyen-Ogooué (Reflem) aeffectué, le 14 juillet dernier, àLambaréné, sa première sortieofficielle. Reflem est une cha-pelle associative placée sous lacoordination générale de laministre déléguée Laéticia Di-wekou, représentée à cette cé-rémonie par son adjointe,Danielle Bikinda. En sa qualité de secrétaire gé-nérale, Fabiola Ada a adresséle mot de bienvenue aux mem-bres, leur demandant de sesentir à l’aise au cours de cetterencontre féminine.  Danielle Bikinda, quant à elle,présentant l'association, a in-diqué: « Le 14  juillet étant  la
date  de  l’indépendance  de  la
France,  désormais  cette  date
sera  mémorable  également

pour le Réseau des femmes lea-
ders du Moyen-Ogooué. Notre
association  est  apolitique  et
compte huit membres dans son
bureau directeur sans distinc-
tion d’appartenance politique,
religieuse, ethnique ou de na-
tionalité. Elle va permettre une
autonomisation des ses mem-
bres dans plusieurs domaines
de la vie de notre province, par-
tant du pays tout entier. »La responsable de la commu-nication de Reflem, Adiza H.s'est chargée de présenter àl'assistance son logo :  deuxfemmes, l’une rurale et l’autreculturelle ; un éléphant, sym-bole de la force de la femme etles couleurs vert, jaune et bleu,qui représentent naturelle-ment le drapeau gabonais. Dans la deuxième partie de lacérémonie, les responsablesde la nouvelle association sesont attelés à faire de la péda-gogie. Histoire de donner à

leurs adhérentes quelques in-formations, en vue de les mo-tiver dans leurs missions. C'estainsi que deux thèmes ont étédéveloppés : ‘’la  place  de  la
femme dans la société" et "les
clés  et  les  outils  pour  entre-
prendre’’. Le premier thème a été traitépar Stéphanie Wilson Mitou-kou, chef de service primaire àla direction académique pro-vinciale du Moyen-Ogooué.Dans ses propos, on retiendrale rôle des femmes leaderstout en indiquant leur placedans le foyer en tantqu'épouses, mères et don-neuses de vie depuis la créa-tion du monde. La conférencière a de ce faitrappelé à ses sœurs qu’ellessont une aide très précieusepour l’homme. « …Je  vous
exhorte à regarder de l’avant, à
avoir  confiance  en  vous  dans
tous les cas de la vie (...) », a-t-

elle déclaré, avant de situer lelien entre la force de l’hommeet celle de sa compagne. Selonelle, la femme, en tant quetelle, est appelée à être leaderpartout tout en ayant une vi-sion, une autonomie et un ob-jectif. 
CRAINTE DE DIEU• Stépha-nie Wilson Mitoukou a cepen-dant saisi l’occasion pourinterpeller ses congénèresadeptes de la facilité et portéespar la paresse. A celles qui ontune activité professionnelle,elle les a mises en garde contreles dangers de l’autonomisa-tion non maîtrisée de lafemme. « …généralement,  les
femmes  autonomes  sont  or-
gueilleuses,  ce  qui  fait  beau-
coup  de  femmes  célibataires
parmi  elles.  Je  voudrais  vous
dire qu’à côté de l’autonomisa-
tion  de  la  femme,  il  y  a  la
crainte  de  Dieu.  Par  consé-

quent, référez-vous au passage
biblique qui dit : Femmes soyez
soumises  à  vos  maris,  car  le
mari est le chef de la femme sur
terre, comme Christ est le chef
de  l’Eglise.», a-t-elle lancé.Avant de passer au scannertous les problèmes propresaux femmes pour conclure, fi-nalement, que le problème dela femme est la femme elle-même.   De son côté, Jean-DanielFotso-Eyi, responsable enposte au ministère de la Jeu-nesse, s’est fait le devoir detraiter le second thème indi-qué plus haut. Il s’est appe-santi sur les définitions desclés et des outils. La clé est unepierre indispensable pourl’entrepreneuriat, a-t-il dit. Dé-montrant ainsi à son auditoireque pour réussir, il faut nonseulement bien réfléchir surdes idées précises, mais iden-tifier le lieu de l’entreprise, les

moyens qui serviront à réali-ser le projet, quelle clientèlevisée et le mode opératoire. M.Fotso-Eyi a signifié aux mem-bres du Reflem que son minis-tère organise de temps entemps des formations sur lathématique de l’entrepreneu-riat, et que si le besoin se faitsentir au sein de leur associa-tion, il répondra favorable-ment à leur demande, car c’estlui qui est justement en chargede ce volet au ministère. Cetteinformation a arraché unesalve d’applaudissements del’assistance. Il y a lieu de noter que le bu-reau du Reflem sera réamé-nagé dans les tout prochainsjours, suite à l'entrée   de sacoordinatrice générale au gou-vernement, où elle occupe leposte de ministre déléguée au-près du ministre d’Etat, minis-tre des Sports, de la Culture encharge du Tourisme. 

Voici venu le Reflem
... vie des associations

E.N.
Lambaréné/Gabon

Jean-Daniel Fotso-Eyi a dit être disposé à accompa-
gner l'association sur la formation à l'entrepreneuriat.
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Les membres du Reflem pendant la formation 
animée par Mme Mitoukou.
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Les membres du Reflem (en vert) au sortir de leur 
formation avec leurs encadreurs.
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